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A L'INSTAR des autresvilles du pays, Franceville acélébré l'édition 2016 de lafête du Travail. Les mani-festations ont eu lieu à laplace des Fêtes, et ontdrainé les travailleurs desdifférentes administra-tions et des sociétés pri-vées locales. Legouverneur Jacques DenisTsanga, présidant ces festi-vités, a procédé avecquelques responsables lo-caux à la remise des mé-dailles aux agentsméritants, ayant totalisédix, vingt et trente ans deservice. Tour à tour, le directeurprovincial du Travail,Obiang Ovono, et le préfetde la Mpassa, Yvon GustaveCharles Poyo ont ainsi dé-coré respectivement 88agents de la médaille debronze, et 53 autres decelle d'argent. Le gouver-neur Jacques Denis Tsangaa mis un terme à cette sérieen distinguant 52 travail-leurs de la médaille d'or, enguise de reconnaissancepour trente années de dé-votion au sein de leurs ad-ministrations. Le secrétaire général dubureau du Syndicat libredes travailleurs, Jean Ro-muald Lekibi, prenant laparole à cette occasion, a

interpellé le gouvernementsur l'arrêt de contrat detravail à durée déterminéede longue durée. Il a en-suite demandé la mise enapplication effective du re-venu mensuel dans tous lessecteurs d'activités ; l'ob-servation par les em-ployeurs des normes

spécifiques en matière deprotection sociale auGabon ; la préparation desconditions de départ à laretraite ; l'harmonisationde l'allocation de rentréescolaire ; le revenu mini-mum vital ou d'existencepour tout Gabonais ne tra-vaillant pas ; la réduction

des prix des produits depremière nécessité ainsique l'interdiction du tra-vail des enfants. «  (...) Dans la province du
Haut-Ogooué, les em-
ployeurs ne respectent pas
les textes en vigueur. Nous
assistons souvent à la pré-
carité des contrats à durée

déterminée, à l'inobserva-
tion de la convention santé
de l'Organisation Interna-
tionale du Travail. Pour
preuve, plusieurs travail-
leurs ne sont pas assurés à
la Caisse nationale de sécu-
rité sociale. Nous percevons
des salaires dérisoires, et
cela cause un préjudice. Le

travail qui devait être une
source de bonheur devient
un supplice », a indiqué M.Lekibi. 
DÉCRET 741• S'adressantaux travailleurs, il a lancé:" C'est un bonheur, un privi-
lège, un moment de plaisir
de vous rendre à vos postes
de travail, d'effectuer
consciencieusement votre
tâche, tout en respectant les
obligations contractuelles.
Chers travailleuses et tra-
vailleurs, il n'est pas aisé de
vous rappeler que notre
pays connaît une crise sans
précédent. Cette situation
doit nous interpeller tous.
C'est le moment pour nous
de faire corps avec les plus
hautes autorités de la Répu-
blique,(...) afin de surmon-
ter cette situation. Car unis,
nous sommes forts, désunis
nous sommes faibles". A
l'endroit du ministère du
Travail, le représentant
syndical a demandé plus de
rigueur en ce qui concerne
l'application du décret 741,
fixant les pénalités des en-
treprises qui ne respectent
pas les normes du travail. . Cette cérémonie protoco-laire a ensuite été suivie dudéfilé des travailleursd'origines diverses, puis lacommémoration s'estachevée par des instantsfestifs au sein des diffé-rents entreprises et admi-nistrations.

Décorations, défilé et réjouissances au menu
Franceville/Fête du travail

N.O.
Franceville/Gabon

Les agents ayant totalisé 30 ans de service au moins
ont été décorés de la médaille d'or par le gouverneur.
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... devant les officiels.
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Entreprises et administrations défilant...
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La fête s'est poursuivie dans les QG, comme ici à la SEEG.
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DÉCÉDÉ le 22 avril dernieren France, la dépouille duDr Jean-Pierre Okias est ar-rivée le jeudi 5 avril 2016 àl’Aéroport internationalOmar Bongo Ondimba deFranceville-Mvengue, enprovenance de Libreville.Après une courte paused’environ 45 minutes chezle chef du regroupementde villages Mvengué (fa-mille maternelle),  la bièrede Jean-Pierre Okias, queses petits-fils appelaient af-fectueusement  "cowboy",a poursuivi la trajectoirede son voyage sans retourà Franceville avec, au pro-gramme, un dernier tourde ville: carrefour Sogafric,carrefour Mbou Paul, Ma-tébélé, statut Amogho,quartier Mamadou, gou-vernorat, descente du tri-bunal par la Caisse,carrefour Lékori, Rondpoint de Potos, FrancevilleII, Ongouegné, quartierSable. Ce tour de ville s'estachevé à la cité diteUDEAC, dans le 2e arron-dissement. Après une veil-lée mortuaire qui a battu lerecord des affligés, et avantla mise en terre, non loin

du lac Angoubou, on a as-sisté au rituel traditionnelconsacré aux pourparlers,dans le strict respect desus et coutume de la région.Puis, la célébration eucha-ristique en mémoire de cefidèle chrétien qui, pen-dant son pèlerinage surterre, avait serré la main auSaint-Père, le pape JeanPaul II. En présence denombreux membres dugouvernement (Jean-Pierre Oyiba, Régis Im-mongault, Ernest  Mpouho,Christian Magnagna), duHaut Représentant du chefde l’Etat, Antoine Yalan-zélé, de Mme PascalineBongo Ondimba, de l’am-bassadeur haut représen-tant du Gabon en France,

Ngoyo Moussavou, le pèrecélébrant, Prosper PembeKweté, a livré un messaged’espérance parce que, a-t-il dit, la tendance au-jourd’hui est celle decondamner, alors que Jésuslui-même ne l’a pas fait. Il est revenu avec force dé-tails sur l'évangile consa-crée à Jésus pardonnant àla femme adultère, pourmontrer la bonté de la pa-role de Dieu. Finalement, lepère Pembe Kweté a in-sisté sur le fait que la mortest un tremplin pour tousles chrétiens. Ce qui, selonles Saintes Ecritures, mon-tre que le véritable tom-beau dans lequel reposedésormais le docteurOkias, c’est bien le cœur de
tout un chacun. Patriarche et chef dunegrande famille à Masuku, ila su en maintenir la cohé-

sion en recommandant,jusqu’à son dernier souffle,l’unité de toutes ses com-posantes. L’homme s’en est
allé à tout jamais, laissantune  veuve et une famillequi lui étaient très atta-chées.

Le Dr Jean-Pierre Okias inhumé dans sa ville natale
Disparition

Jacob  MOUKOUANGUI
Franceville/GABON

Les cérémonies d'inhumation du Dr Jean-Pierre Okias se sont dé-
roulées en présence…
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… des membres de sa famille…
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… et du gouvernement.
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